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veur, furent aussi le principal soutien de la mission. Comme
toutes les âmes prédestinées, Catherine avait la plus tendre
dévotion envers la Sainte Vierge, et son amour pour elle porté
jusqu'au sublime lui attirait des faveurs spéciales. Que de
grâces obtenues pour elle-même et pour les siens par l'interces-
sion de la Mère de Dieu!

Le détachement de Catherine pour les choses terrestres était
complet. Elle le fit bien voir, lorsqu'un jour on vint lui appren-
dre, faussement toutefois, que son mari était mort. Elle s'écria
aussitôt: « C'est maintenant que je suis libre; je suis résolue
de donner la moitié de tout ce que j'ai aux pauvres, et l'autre
moitié à l'église de la sainte Vierge. Il me suffit d'avoir de
quoi me couvrir pour mon ;ivre la Providence y pourvoira.»

Son mari était encore plein de vie, Catherine profita de l'occa-
sion pour l'engager à ne pas attendre la mort pour se détacher
<les biens de ce monde. Tous deux mirent en commun ce qu'ils

possédaient de colliers et de bracelets de porcelaine, et se ren-
dant ensemble à l'église. Catherine prononça la prière suivante
que son mari répéta après elle: « Mon Dieu, je vous donnai, il
v a quatre ans, mon corps et mon âme, et la plus grande par-
tie de tous mes biens; voici ce qui me reste, je vous le présente
de tout mon cœur. Que vous dois-je demander, après vous
avoir tout donné, sinon que vous me preniez moi-mème dès
maintenant pour me mettre auprès de vous. » La demande de
cette pieuse femme fut aussitôt exaucée. Dès le lendemain elle
tomba malade. La nouvelle se répandit bientôt dans la petite
chrétienté que Catherine la sainte était en danger de mort.
Tous se portèrent à son chevet, et ils passaient leurs visites à
prier, récitant le chapelet, et l'exhortant à envisager la mort
sans crainte. Cathe:inc désirait la mort, et un jour que le
Père Frémin, son confesseur, lui faisait répéter une courte
prière pour demander la santé, elle lui dit, sa pricre terminée:
ç 0mon Père, il m'a été impossible de dire de cSur ce que j'ai
prononcé de bouche; pourquoi deimander de rester sur la terre,
puisque Dieu m'invite d'aller au Ciel? u

Après avoir reçu les derniers sacrements, Catherine entra
dlans une période de délire qui dura huit jours; elle semblait
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